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des, les élites et les hommes,
sont restés quasi inchangés à
2000 ans de distance. Avec les
femmes superbes du photo
graphe Marc Lagrange. (G.Dt)
UAu musée galloromain de
Tongres, jusqu’au 30 juin, infos :
www.galloromeinsmuseum.be

*** Panamarenko

Excellente exposition qui re
trace une bonne partie du par
cours de l’artiste anversois à
travers une série de pièces
uniques, dessins, sculptures,
et de quelques éditions rares.
La poésie du rêve et de l’utopie
traverse les modèles réduits,
les calculs et esquisses, et
montre que l’imaginaire est
une source sans fin pour l’ave
nir. En tailles modestes et
donc accessibles, on passe des
aeromodellers aux archaeop
terix, des dispositifs magnéti
ques aux machines à voler.

(C.L.)
UGalerie Mulier Mulier, à
Knokke. Jusqu’au 20 avril.
www.muliermuliergallery.com

*** Emmanuel van der Auwera
En deux volets, le plasticien
bruxellois (1982) réalise des
dispositifs à la fois simples et
ingénieux par lesquels il nous
fait prendre conscience de la
manière dont les images mé
diatiques nous apparaissent et
nous sont livrées. Outre leur
aspect esthétique très soigné,
ces pièces sont des révélatrices
de visions et de comporte
ments. (C.L.)
UGalerie Harlan Levy, à
Bruxelles. Jusqu’au 4 mars.
www.hlprojects.com

*** Per aspera…
Premier volet d’un diptyque
pour célébrer les dix ans de la
galerie de Catherine Jozsa qui
privilégie les travaux de jeu
nes artistes belges et étrangers.
Des expressions très actuelles
ancrées dans les idées, dans le
social et le politique, de neufs
artistes chez qui le contenu
donne matière à réflexion à
travers une esthétique subtile
et adéquate. (C.L.)
UGalerie Jozsa, à Bruxelles.
Jusqu’au 25 février.

En Belgique
**** “21, rue La Boétie”:
Prolongation!
Sous commissariat d’Anne Sin
clair, une lumineuse exposi
tion sur une sale période de la
vie en Europe quand les Nazis
prirent le pouvoir fin des an
nées trente. Grandpère de la
commissaire, Paul Rosenberg
était un marchand en vue à Pa
ris et tous les grands artistes
furent ses amis et complices.
Outre qu’elle ravive l’histoire
d’une époque laminée par
l’horreur, l’exposition donne à
voir des dizaines de
chefsd’œuvre offerts aux con
voitises par Rosenberg. On y a
ajouté les toiles “dégénérées”
acquises par la Ville de Liège
lors de la vente de Lucerne. In
ventaire de Picasso à Braque,
de Léger à Matisse. (R.P.T.)
ULa Boverie, 4020 Liège.
Prolongé jusqu’au 19 février.
Infos : www.21ruelaboetie.com

*** Eloge de l’heure
Au GrandHornu, une exposi
tion artistique, étonnante et
poétique sur l’heure, montres
et horloges. Avec une part his
torique mais surtout de très
jouissives créations d’artistes
et designers d’aujourd’hui.

(G.Dt)
UAu GrandHornu CID (design),
jusqu’au 30 avril, infos :
www.cidgrandhornu.be

*** Un autre monde
Le passionnant musée du Dr
Guislain à Gand nous plonge
dans d’autres mondes. L’expo
part de cinq œuvres singuliè
res, situées à la frontière entre
art, science et folie. Et elle met
les travaux de ces créateurs en
lien avec de grands noms de
l’art d’aujourd’hui. (G.Dt)
UAu musée du Dr Guislain à
Gand, jusqu’au 28 mai (pour
l’expo “Un autre monde”) et
jusqu’au 16 avril (pour
“Adoption”). Infos :
www.museumdrguislain.be

*** Philippe Cognée
Foules en dérive et immeubles
en déglingue, un monde qui
grouille, vacille et se disloque.
Monde tour de Babel et monde
sous les bombes. Philippe Co
gnée passe l’actualité humaine
sous le crible d’un flou qui en
accentue la perdition. (R.P.T.)
UGalerie Templon, 30, rue
Beaubourg, 75003 Paris.
Jusqu’au 4 mars. Infos :
www.danieltemplon.com

*** Timeless beauty
Une très éclairante exposition
au musée galloromain de
Tongres où on voit que les cri
tères de beauté imposés aux
corps des femmes par les mo
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l Focus

Rêves éveillés

Pía Elizondo est une Mexicaine qui vit et tra
vaille à Paris depuis une quinzaine d’années.
Les images qu’elle expose en ce moment à la
Box Galerie reflètent fidèlement cette dualité.
En effet, les photographies qu’elle a prises
avant sa venue en Europe s’inscrivent très net
tement dans la tradition mexicaine des Alvarez
Bravo et autres Graciela Iturbide alors que les
autres, plus récentes, nous rappellent cette
veine de la “photographie créative” chère à
JeanClaude Lemagny.

Récits fantastiques
Ceci dit, l’ensemble trouve sa cohérence dans

le format carré et l’usage du noir et blanc, mais
aussi plus fondamentalement dans une vision
poétique qui n’est sans doute pas étrangère au
milieu littéraire dont elle vient. Elle est la fille
de l’écrivain Salvador Elizondo et bellefille de
Gabriel García Márquez. On pense au réalisme
magique de ce dernier lorsqu’on voit comment
elle amène les choses les plus triviales – un bâ
timent, une vitrine, une enseigne publicitaires
– à nous suggérer des récits fantastiques hantés
d’ombres inquiétantes. On pense aussi à son
père dont elle cite quelques lignes retrouvées
dans “Elsinore”, un roman reconstituant un

passé à demi oublié : “Sur la page du cahier où
j’écris, le rêve projette, diffuses et imprécises, les
images qui conservent encore la torpeur et la
laxité de leur propre songe d’oubli.” Non seule
ment cela correspond littéralement à l’esthéti
que non pas du flou, mais du trouble de ses
images à elle, mais aussi à sa volonté de re
nouer avec le monde des rêves auxquels il lui
semble qu’elle n’a pas accès : “Je voulais depuis
longtemps essayer de parler du rêve. Peutêtre
parce que j’ai une difficulté fondamentale à par
ler, à raconter mes rêves. La narration de ma vie
nocturne m’a toujours échappé. Je ne réussis à
conserver de mes rêves que quelques bribes, ima
ges en effet disparates qui se montrent sans ordre
ni fil.”

Depuis quelques années, elle a donc troqué
son 6x6 traditionnel pour son smartphone,
comme on remplacerait une machine à écrire
par un carnet de notes et s’est mise à capter des
sensations plutôt que des photographies. A la
Box Galerie, cela nous donne un ensemble de
petits formats s’apparentant entre eux à la ma
nière de dominos et qui tous renvoient à cet
œil intérieur (El ojo interior) de l’intitulé de
l’exposition. Et c’est précisément cette intério
rité qui rappelle “la photo créative” défendue
par Lemagny, à savoir une pratique de la pho
tographie qui fait le pari de la spécificité du
médium face aux métissages plasticiens. Une
photographie méditative ouverte à “l’épaisseur
mystérieuse de la vie”.
Jean-Marc Bodson
U“el ojo interior” photographies de Pía Elizondo.
Bruxelles, Box Galerie, chaussée de Vleurgat, 102.
Jusqu’au 11 mars, du mercredi au samedi de 12h
à 18h.
Rens. : www.boxgalerie.be
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h A la Box Galerie, “El ojo interior”
de Pía Elizondo.

Des images oniriques entre
tradition sud américaine
et génération smartphone.

Des images pour conjurer l’oubli des rêves…




